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Le chanoine Ludger Gauthier reprend la houlette du pdler in.  l l
parvient d int6resser la Communaut6 des Fi l les de la Chari t6 de Saint-
Vincent de Paul,  de Sherbrooke, et d obtenir  de Mgr G. Melangon
l 'autor isat ion pour el les d'oeuvrer dans son diocdse, si  el les jugent
possible d'y prendre la direct ion du futur Hopital  d 'Alma. Les
pourparlers s '6chelonnent sur quelques mois de 1950.

La Sup6rieure de Sherbrooke, Soeur Michaud, informe,en date du
23 septembre,Mgr MelanQon que la Sup6rieure G6n6rale de la Maison-
Mdre de Paris,  en tourn6e en Am6rique du Nord et en Am6rique
Centrale, s 'est montr6e fort  int6ress6e d la fondat ion de I 'hopital  et
sat isfai te des garant ies offertes par le Ministdre de la Sant6. Aussi,  d
son retour d Paris en novembre, soumettra-t-el le d son Consei l  le
projel "d'entrer dans le diocdse pour y fonder un h1pital et y visiter les
pauvres et les malades d domicile suivant /es flns de la communaut6".

L'6vOque de Chicout imi devait ,  h6las, recevoir  de la sup6rieure de
Sherbrooke I ' information que la communaut6 de Paris doit  refuser la
direction de l'hopital d'Alma, "devant la situation internationale et
l' insuff isance de capitaux."r

M. le Chanoine Ludger Gauthier,  en avr i l  '195'1 
,  d6cr i t  d la

R6v6rende MQre Marie-de-J6sus, sup6rieure de la Communaut6 de
I 'Hotel-Dieu de Saint-Michel d Roberval,  la si tuat ion dans laquel le se
trouve le projet de l 'hopital  d 'Alma, I 'excel lence des disposit ions des
citoyens en sa faveur,  les aides f inancidres d6jd acquises, lu i  rappel le
les pourparlers inf  ructueux avec la Maison-Mdre de Chicout imi et avec
les Fi l les de la Chari t6 de Saint-Vincent-de-Paul de Sherbrooke, et,
suprBme argument,  l 'ardent d6sir  de I 'ev6que de Chicout imi que "/es
Chanoinesses de Sainf-Augustin, d6ja 6tablies dans le diocdse, y
6tendent leur champ d'action".

Dilemne quelque peu angoissanl. "L'appel est stupef iant". Une
tel le responsabi l i te accept6e ne serai t-el le pas d la tois " temeri te et
imprudence"? L'H6tel-Dieu de Saint-Michel,  qui  abr i te alors 500
malades, et la Communaut6, qui  compte a cette epoque 60
rel igieuses, peuvent- i ls se voir  soustrai ts de quelques-unes de leurs
membres? L' impossibi l i t6 habite,  de pr ime abord, I 'espri t  de la
sup6rieure et de son Consei l .  Les h6sitat ions se comprennent et se
partagent. Chez ces Ames consacr6es d Dieu, la "Pridre" el la
conf iance en la Providence viennent apaiser leurs craintes. Le "ddsir
que Roberval accepte la fondation d'Alma", exprim6 par Mgr
Melangon, fai t  appel d leur voeu d'ob6issance et supprime les
dernidres perplexi tes.

(1 )  Soeur  N4 ichaud i rMgrG.  Me langon,  Le t t redu29decembre  1950.

1 2



Le 28 avr i l  .1951,  la  sup6r ieure peut  in former le  maire de la  Vi l le
d'Alma que "sa communaut6 6tudie le projet, qu'elle croit pouvoir
fournir le personnel n1cessaire pour prendre la direction de l'h6pital si
les conditions financidres sont acceptables, ce dont elle veut
s'assurer avant de donner une rdponse d6f init ive". En outre, ajoute-t-
e l le ,  sa d6cis ion sera largement  in f luenc6e par  l 'acceptat ion par  le
Conseil de Vil le d'effectuer d ses frais "le chemin d'accis et le
systime d'6goAts: travaux de premidre importance."t Si la charit6 et
le  d6vouement imprdgnent  l 'Ame de ces august ines et  d i r igent  leurs
act ions,  un pragmat isme de bon a lo i  demeure.

Le Consei l  de Vi l le ,  d la  s6ance sp6cia le du 15 mai ,  passe une
r6solution dr l 'effet que la vil le "accepte de laire d ses lrais le chemin
d'accds d l 'h6pital et d le munir de services d'eau et d'6go0ts".

Le 31 mai ,  Mdre Mar ie-de-J6sus in forme Mgr Melangon que " /a
Communaute de I'H6tel-Dieu de Roberval accepte la fondation de
l'H6tel-Dieu d'AIma et en demande l'autorisation off icielle."2

L '6vOque de Chicout imi  accorde le 4 ju in l 'autor isat ion demand6e,  non
sans signal er "qu'i l  faut pr1voir une organisation financiere qui
sauvegarde la stabilite 6conomique et degage la responsabilit6 de la
maison londatrice."s

Merc Marie'de'Jesus (Laetitia Le Fcvre)

f/dre l\,1arie-de-J6sus au maire d'Alma, M. Aim6 Fortin, Lettre du 28 avril 195'1
Ny 'e re  N iar ie -de-Jesus  a  N4gr  G.  [ ,1e lanqon.  Le t t re  du  31  mai  1951.
N,1gr .  G.  N ie lanqon d  Mdre  Mar ie -de-Jdsus .  Le t t re  du  4  ju in  1951.

( 1 )
(2)
(3)
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Munie de toutes ces cert i tudes et permissions, la communaut6
des August ines de Roberval,  en son chapitre capitulaire,  nomme la
R6verende Mdre  Mar ie -de-J6sus  leur  repr6sentan te  auprds  des
autor i t6s civ i les d'Alma af in de proc6der le plus t6t  possible au choix
du s i te  du  f  u tu r  hop i ta l .

Tous les jalons pr imordiaux assurant la naissance d'un h6pital  d
Alma sont,  en juin '1951, dans les mains des promoteurs. Une oeuvre
hospital idre nouvel le prend racine au Lac-St-Jean.



SECTION I I

LA FONDATION
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CHAPITRE I

UN SITE

La recherche d'un si te sur lequel sera 6r ig6 le f  utur h6pital  d 'Alma
pr6occupe, dds le mois d'avr i l  1951, la R6v6rende Mdre sup6rieure de
I 'H6tel-Dieu de Roberval,  Mdre Marie-de-J6sus, et son Consei l .

Une premidre vis i te d Alma le 27 avr i l  conduit  d un tour d'hor izon
qui lu i  permet de rep6rer quelques terrains propices d une tel le
fondat ion. Une 6tude se poursuit  avec I 'archi tecte Pierre Rinfret qui
les or iente davantage le 2 juin vers le rang du Saguenay. Le mois de
jui l let  apporte des pr6cisions. Des offres mult iples parviennent d la
Communaut6 des August ines de Roberval qui  les regoit  avec
bienvei l lance. Les "vendeurs" r ival isent d ' ing6niosi t6s et de
stratagdmes. Des d6legat ions de ci toyens en jui l let  favorisent, les uns
le Rang du Saguenay, les autres le Rang lX. Sous des moti fs
chari tables pointent parfois,  i l  va sans dire, des int6r6ts personnels
qui v iennent se confronter avec la recherche bien d6termin6e de la
Communaut6 de ne se laisser guider dans ce choix que par la seule
pr6occupat ion du "Bien-€fre" des f  uturs malades et celui ,  6galement,
des "religieuses qul y passeront leur vie au service de l'humanit€
souf f rante."l

E n  o u t r e ,  l e s  n o r m e s  d ' h y g i e n e  d e s  h o p i t a u x  e t  d e  l e u r
environnement g609raphique, d6jd bien connues et r6al isees aux
Etats-Unis comme au Canada, ont d concourir  d ce choix.  Les terrains
aux l imites est et  ouest de la vi l le sont ceux qui rencontrent le mieux
ces bardmes. Ceux du quart ier Carcajou et du Rang lX sont retenus,
car,  outre les consid6rat ions ci t6es plus haut,  i ls sont parmi ceux dont
les debours6s sont les moindres.

L e  2  a o 0 t  1 9 5 1 ,  l e s  a u t o r i t 6 s  r e l i g i e u s e s  d ' A l m a ,  l e s
repr6sentantes de la Communaute des August ines de Roberval et
I 'archi tecte parviennent i r  faire l 'unanimit6 en faveur du terrain de M.
Charles-Edmond N6ron, du rang lX, d l 'extremit6 ouest de la vi l le.  Le
lendemain, le Consei l  de Vi l le en est inform6. On lui  exprime le d6sir
que l ' ingenieur J.J.  Lemieux veui l le bien entreprendre les travaux de
d6boisement,  de tel le sorte que le chemin d'accds dt l 'h6pital  et
I ' instal lat ion des services d'eau et d '69o0ts, que la vi l le en date du 15
mai s 'est engag6e d ef fectuer d ses f  rais,  soient entrepris d l 'automne.
(1 )  SoeurMar ie -des-Sept -Dou leurs 'B ib l iograph ieH6te l -D ieud 'A |ma,1960,p .16 .  17



Le 16 ao0t ,  le  "Lac St-Jean" in formai t  la  populat ion de la  169ion
de l 'acquisit ion par les "Religieuses Hospitalieres de Roberval" de ce
terra in du rang lX.  Et ,  dans un geste de just ice de bon a lo i ,  le
r6dacteur d'ajouter: "La population doit 6tre reconnaissante d M.
Ndron pour son bel esprit civique, le prix du terrain est modique,
$1 ,500, ce qui en facilite l'achat".

La  l o i  cons t i t uan t  en  co roo ra t i on  I 'Ho te l -D ieu  d 'A lma  es t
sanct ionn6e le 19 d6cembre 19511.  "Les Hospi ta l idres regoivent  avec
succession perp6tuelle fous /es droits et privildges immanents,
ordinaires et extraordinaires, propres aux f ins charitables, spirituelles,
religieuses et morales telles que poursuivies par la Communautd des
Augustines de la Mis€ricorde-de-J6sus, sous le nom de "soeurs
Hospitali6res"2.

Le jour  m6me, entre M. Char les-Edmond N6ron et  le  Consei l
d 'adminis t rat ion de l 'Hote l -Dieu de Roberval ,  au nom de l 'H6te l -Dieu
d'Alma,  un contrat  de vente du terra in du rang lX i i  A lma,  propr i6t6 de
M. N6ron,  6ta i t  s igne chez le  nota i re Raymond Lapointe d 'Alma et
en reg i  s t16 imm6diatement .

L 'H6te l -Dieu d 'Alma s '6 ldvera donc sur  un o lateau d l 'ouest  de la
Vil le, "d'od le regard s'6tend e perte de vue de tous cotes et permet
d'apercevoir, par temps clairs",3 toute la campagne environnante que
les f ldches de ses d ix  c lochers des Egl ises paroiss ia les ponctuent  et
t d m o i g n e n t  d ' u n e  v i e  l a b o r i e u s e  e t  c h r 6 t i e n n e  e n  p l e i n
6panouissement .

( 1 )
(?-)
(3)
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CHAPITRE II

LA CONSTRUCTION

pREMIERE Ernpr 19b1.19s4

Le 3 ao0t 1951, le d6boisement du prolongement de la rue
Champlain, A la l imite ouest de la vi l le,  donnant accds d l 'h6pital ,  est
entrepris par la Vi l le d'Alma. Le si te mOme du futur h6pital  subit  le
m6me sort .  Aussi,  peut-on proc6der,  le 28 septembre, d la d6l imitat ion
exacte de l 'emplacement m6me du f  utur 6di f  ice.

A I 'archi tecte Pierre Rinfret,  v iennent s 'adjoindre les ingdnieurs
consei ls en plomberie, 6lectr ic i t6 et vent i lat ion, MM. Tass6 et Sarrault
de Qu6bec. Les plans et devis sont compl6tes. Un appel d 'of fre est
pub l i6 .  Nombreuses  sont  les  soumiss ions  des  en t repreneurs
g6n6raux, tant de la r6gion que de l 'ext6r ieur.  Le 26 novembre, d
l 'ouverture des soumissions, en pr6sence de tous les int6ress6s, la
plus basse est retenue: c 'est cel le de M. Edmour Tremblay,
entrepreneur general  de Saint-Joseph d'Alma1. Le contrat lu i  est
accord6 le m6me jour.

Le 6 decembre, la populat ion du Lac St-Jean apprend que les
travaux commencent incessamment.  l l  s 'agi t  d 'une bat isse de 270
pieds, de cinq 6tages, d 'une capacite de 125 l i ts et  munie de tous les
services g6n6raux les plus modernes.

Le 23 d6cembre, la Maison H.J. O'Connel l  de Qu6bec se voi t
at tr ibuer la responsabi l i t6 de proc6der aux travaux d'excavat ion. Le 7
janvier 1952, ses foreuses sont sur le terrain et at taquent le roc. Le
d imanche 20  janv ie r ,  l ' i naugura t ion  o f f i c ie l le  a  l ieu  devant  une
assistance nombreuse et enthousiaste. Le r6ve le plus cher du
Chanoine Ludger Gauthier,  du Dr Antonio Auger,  de Mtre Andr6
Gauthier et du Maire le Notaire Aim6 Fort in,  comme de celui  de toure
la populat ion, devient une r6al i t6,  au moment oir ,  d la b6n6dict ion par
le Chanoine, succdde le geste symbol ique du d6put6 du Comt6 au
provincial ,  le Dr Antonio Auger,  qui  fai t  6clater la premidre charge de
dynamite qui entai l le le roc sur lequel dans l 'avenir  s 'appuiera cette
nouvel le inst i tut ion hospital iere. C'est ld que la science m6dicale et la
Foi rdunies apporteront soulagement,  gu6rison, confort  et  paix morale
aux malades qui y feront un s6jour.

(1 )  "E l le  s 'd leve  e  $1 ,525,000.  cons t ruc t ion  e t  honora i res  p ro fess ionne l ls (9125,000 )  compr is ;  cer ta ines
d6penses  admjn is t ra t i ves  demeurant  aux  f ra is  de  la  Communautd" .
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Les assises mat6r ie l les prennent  formes.  Leurs progressions
survei l l6es p6r iodiquement  par  la  d6l6gu6e de la communaut6 des
August ines de Roberval ,  responsable de sa r6al isat ion,  6tonnent  les
c i toyens qui  en suivent  l '6volut ion.

Le 22 avr i l , I 'excavat ion est  termin6e et  le  roc regoi t  ses murai l les
temporai res de bois,  d I ' in tdr ieur  desquel les sera cou16 le c iment  des
fondat ions.

Le prof i l  de I ' immeuble surg i t  rapidement  et  dessine dans le
paysage les bornes imposantes des 6tages.  Les ouvr iers de la  169ion,
au nombre de prds de 200,  y  t ravai l lent  ard0ment ,  et  s 'enhardissent
m6me, car  c 'est  aussi  pour  eux et  leur  fami l le  que cet te construct ion
se r6al ise.  La meme al lure at te int  les t ravaux de la  R6sidence des
employ6s dont  le  quadr i la tere de d imensions modestes (138 X 40)
r6vdle la  conf  igurat ion.

www
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Au pied de la col l ine, la vi l le procdde avec di l igence et securi t6
aux travaux du prolongement de la rue Champlain, chemin d'accds d
I 'h6pital ,  et  d la pose de I 'aqueduc et des 6go0ts qui le desserviront.
Les l imites ouests d'Alma sont en pleines transformations physiques.
Bientdt,  une oeuvre humaine 6minente y d6ploiera ses bienfaisantes
act iv i t6s et se perp6tuera d jamais.

Le 4 ao0t 1952, toute I 'armature d'acier et  de ciment est termin6e.
Les murs ext6r ieurs en br iques commencent le lendemain. Ce travai l
aura, h6las, d subir  en deux occasions, en septembre et en novembre,
un ralent issement,  car le fournisseur de Qu6bec de cette br ique
d'Ohio ne parvient pas d synchroniser ses l ivraisons avec le rythme
acc6l6rd des br iqueteurs d'Alma.

Un autre moti f ,  plus s6r ieux celui- ld,  v ient enrayer les travaux.
L'argent manque. Le 17 octobre, l 'on d6crdte leur suspension. La
Communaut6 des Hospital ieres de St-August in de I 'H6tel-Dieu de
Roberval et  le Bureau Consultat i f  de I 'Hopital  d 'Alma sont dans la
consternat ion et aux abois.  Toutefois,  lors d'une r6union so6ciale du
Bureau Consultat i f ,  le 3 novembre, I 'on d6crdte de reprendre la
construct ion en son ent ier et  de se hAter de fermer les maisons, car
l'hiver est d nos portes. "L'argent viendra en temps et lieu", d6clare
l 'un des membres. Etai t-ce chez lui  s imple pressent iment ou, mieux
encore, une connaissance pr6cise qu' i l  6tai t  seul d poss6der,  puisque
deux jours  p lus  ta rd  I 'on  apprena i t  qu 'un  nouve l  oc t ro i  du
gouvernement provincial  6tai t  accord6 d l 'hopital  d 'Almal.

Le jour du premier anniversaire du debut des travaux, le 7 janvier
'1953, tous les murs extdr ieurs sont compl6t6s. En f6vr ier,  le
chauffage commence son oeuvre et les divis ions des dtages dressent
leurs parois.  Le mois d'avr i l  voi t  le terrazo couvrir  tous les planchers
et,  d I 'extdr ieur,  apparai tre le granit .

Devant I 'accroissement des "co0ts" de la construct ion, de
I 'absence de l iquidi t6 et du d6f ic i t  encouru jusqu'dr maintenant,  on se
voit ,  le 4 mai 1953, de nouveau dans I 'obl igat ion de suspendre les
travaux. Le 16 juin, ils seront repris. "Les travaux avancent trop vite
pour le budget",  6cr i t  le 21 jui l let  I 'auteur du journal de la
Communaut6. On les poursuit  quand m6me. Les plans de la
menuiser ie sont 6tudies le 28 ao0t et oerfect ionn6s le 29 seotembre.
A la f in d'octobre peut s'entreprendre une "tournde de v6rif ication" de
tous les appartements.

(1 )  Vo i rChap i t re :  LesOct ro is , lesEmprunts6 t laSouscr ip t ionPub l ique,page25.

21



Les visites de "surveillance des travaux", que la sup6rieure de
I 'Hdtel-Dieu de Roberval,  Mdre Marie-de-Jdsus, et ses nombreuses
col laboratr ices effectuent si  f r6quemment depuis le ddbut en ao0t
1951, parcourant le m6me jour,  en toute saison, quelque soit  le cl imat
qu'el les avaient d affronter,  le trajet  Roberval-Alma al ler et  retour,  leur
apparaissent,  enf in,  en novembre 1953, pouvoir  6tre bient6t cess6es.
Les travaux de la construct ion de l 'H6oital  sont suff  isamment avanc6s
pour que I 'on songe d y instal ler quelques membres de la nouvel le
Communaut6. D6cembre apporte plus de pr6cisions d ce propos. Le
29, en pr6paration d l'arriv6e prochaine des "fondatrices" f ix6e au 7
janvier 1954, un nettoyage et un am6nagement part iel  des cel lules du
f utur monastdre du 4e etage de l 'h6pital  sont entrepris.
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